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 Introduction 

  Le manuel scolaire est un outil didactique que l’enseignant utilise pour réaliser ses 

cours, c’est un guide ayant une fonction pédagogique pour l’enseignant, il est considéré 

comme une source de savoir pour l’élève, c’est un outil qui mette les parents au courant du 

programme de leurs enfant.  

  L’enseignement de la langue amazigh a connu plusieurs difficultés, c’est après le 

mouvement de revendication des années 1980 et les années 1990 et le boycott scolaire entre  

1994 / 1995, que la langue amazigh est introduite dans le système éducatif algérien. 

  En 1997 / 1998 le ministre de l’éducation a proposé un manuel scolaire rédigé en 5 

dialectes différents (le Kabyle, le Chaouia, le Mozabite, le Chenoui, le Targui). 

  Notre travail s’inscrit dans le cadre didactique, il s’intéresse à une  esquisse  d’analyse 

du manuel scolaire « Adlis n tmazight » de 1ère année moyenne.   

  Notre mémoire est devisée en deux parties, la première comprend les concepts 

opératoires et état des lieux de la recherche sur le manuel scolaire amazigh. 

  Dans la deuxième partie, nous allons réaliser une présentation générale du manuel 

scolaire, puis l’analyse didactique du manuel scolaire selon les quatre principes de MACKEY, 

la sélection, la gradation, la présentation et la répétition.    
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1. Présentation du thème  

  Notre travail consiste  à l’analyse d’un manuel scolaire de la langue amazigh « Adlis n 

tmaziɣt », de 1ére année moyenne, réédité en 2014/2015, ce manuel scolaire existe depuis 

2005 est rédigé en deux caractères différents : Latins et Arabes.  

2. Le choix du sujet 

 Le manuel scolaire de tamazight subit des rectifications. Aucune étude n’est faite sur le 

manuel de 1ére année moyenne. C’est pour cette raison que nous avons choisi de l’analyser 

selon les quatre (4) principes de W.F.MACKEY, (sélection, gradation, présentation, 

répétition). 

3. Problématique  

 Le manuel scolaire est très important dans l’enseignement, il est souvent la source 

d’information pour les enseignants, c’est un accompagnement pour les élèves.  

 Parmi les études réalisées sur le manuel scolaire nous avons constatée le travail de Nabti 

Amar et Tigziri Noura en 20001, qui concerne le manuel de 7éme année fondamental, ce 

document est divisés en deux partie l’une rédigés en latin et l’autre en arabe.  En plus lecture 

critique des programmes et des manuels scolaires de tamazight, qui a été réalisé par les 

enseignants Chemakh Said, Sabri Malika, Ibri Saliha et Berdous Nadia en 20142,  ce travail 

consiste en une évaluation globale des manuels scolaire en usage dans les différent paliers ou 

l’enseignement de tamazight est assuré. 

 Pour arriver à l’analyse de manuel de 1ére année moyenne nous posons la question suivent : 

A quel degré les éléments de W.F.MACKEY sont appliquée pour analyser le manuel scolaire 

de 1ére année moyenne de 2014/2015? 

4. Hypothèses  

- Le manuel scolaire de la langue amazigh de première année moyenne est destiné au 

public amazigh phone. Ce manuel est divisé en projets, en séquences, en leçons, il se 

caractérise  par les principes de la sélection, de la gradation, de la présentation, de la 

répétition.  

                                                           
1
 NABTI.A, TIGZIRI.N, Etude sur l’enseignement de la langue amazigh ; bilan et perspective, HCA, Alger, 2000. 

2
IBRI.S, BERDOUS.N, CHEMAKH.S, SABRI.M, « Synthèse de la 2

ème
 étude : Lecture critique des programmes et 

des manuels scolaires de tamazight ». In, http://www.google .com/search ?h/=ft 

source=androidunknoun.q=malika+sabri+1 %  27enseignement+de+Tamazight.gws_td=ssl. 
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- La structure des leçons durant toutes les séquences est identique. 

5. Démarche de la recherche  

 Pour réaliser notre recherche nous observons le contenu du manuel de 1ére année moyenne, 

puis nous ferons une étude approfondie du manuel scolaire de 1ére année moyenne selon la 

grille de W.F.MACKEY de l’année 1972, sur la base de ses quatre (4) secteurs : Sélection, 

gradation, présentation, répétition. 

 Notre mémoire est devisé en deux parties, la première est la partie théorique dans laquelle 

nous donnerons les définitions des différents concepts liés a notre analyse : manuel scolaire, 

compétence, programme, évaluation…etc. Dans  la deuxième partie, nous allons faire une 

analyse de ce manuel scolaire selon les q 

uatre éléments  de MACKEY. 

6. L’objectif du travail  

 L’objectif de ce travail est de tenter une analyse du manuel scolaire de la langue amazigh 

réédité en 2014 destinée aux élèves de la première année moyenne,  après les corrections des 

auteurs.  

7. Présentation de W.F.Mackey                                                                               

 William Francis Mackey est un professeur et linguiste canadien né à Winnipeg au Manitoba 

le 26 janvier 1918, et mort à Québec le 14 mars 2015 à 97ans.                            

Il a obtenu un baccalauréat ès arts de l’Université du Manitoba (1940), une maîtrise ès arts de 

la Faculté des lettres de l’Université Laval (1942) et une maîtrise en linguistique et philologie 

de l’Université Harvard (1948).  

A partir de 1950, le professeur Mackey est invité sur tous les continents en tant qu’expert 

international des questions de didactique des langues et de bilinguisme. Il est professeur invité 

aux universités de Londres, de Cambridge, de Nice, de Moncton, du Texas, de la Californie, 

et de l’Université of British Columbia.  Mackey a écrite plusieurs ouvrages et articles parmi 

ces ouvrages celui dont se base notre analyse : « Principe de didactique analytique. Analyse 

scientifique de l’enseignement des langues », c’est une traduction de la langue Anglais à la 

langue Française. Dans cet ouvrage il a parlée sur la méthode qu’on suive pour analyse un 

manuel scolaire. Une méthode déterminer quels sont les éléments à enseigner et combien 

d’éléments on choisit d’enseigner (la sélection), l’ordre dans lequel on enseigné ces éléments 

(la gradation), comme se fait la transmission du contenu et de la forme (la présentation), ce 
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qu’il faut mettre un ouvre pour faire de l’utilisation de la langue une sorte de mécanisme 

inconscient (la répétition). Comme la présentation et la répétition intéressent et dépendent 

toutes deux du professeur, l’analyse doit d’abord déterminer la quantité d’éléments enseignés 

par les méthodes  et la quantité d’éléments que le professeur aura à enseigner.  
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Introduction 

La langue amazighe sous ses diverse variétés est la langue maternelle de plusieurs 

million locuteurs, elle existe pendent plusieurs siècles dans l’oralité. Après la grève du 

cartable en 1994/1995 il y’avait le lancement de son enseignement dans 16 wilaya.           

Dans cette partie nous allons passer à la définition des concepts qui concernent l’analyse du 

manuel scolaire, puis un aperçu historique sur l’enseignement de la langue amazigh, tout en 

présentent quelques travaux réaliser sur le manuel scolaire. 

I. Définition des concepts 

1. Enseignement 

« C’est un processus par lequel l’environnement d’un individu ou de plusieurs 

individus est modifié pour les mettre en mesure d’apprendre à produire des comportements 

déterminés, dans des conditions spécifiées, ou de répondre adéquatement à des situations 

spécifiées .»3 

2. Le manuel scolaire 

« C’est un ouvrage didactique présenter sous un format maniable, les notions 

essentielles d’une science, d’une technique, et spécialiser, les connaissances exigées par les 

programmes scolaires.»4 

Selon H.HUOT : « Les livres scolaires sont des instruments d’accès à des savoirs  

organisés ou des savoir-faire particulier »5 

Les manuels scolaires sont présentés avec une forme, chaque spécialité et chaque 

niveau à un manuel, qui contient les éléments à enseigner. 

Solon F-M-GERRARD, X, ROECIERS : « un outil imprimé, intentionnellement 

structuré pour s’inscrire dans un processus d’apprentissage, en vue d’en améliorer  

l’efficacité. Il possède plusieurs caractéristiques ; il remplit différentes fonction associées aux 

apprentissages ; il porte sur différents objectifs d’apprentissage ; il propose différents types 

d’activités susceptibles de favoriser l’apprentissage. »6 

 

                                                           
3
 GILBERT et  LANDSHERE, Dictionnaire de l’évaluation et de la recherche en éducation, Pais, 1979, pp 108-109. 

4
 D.COSTE. et R.GALLISON, Dictionnaire de didactique des langues, Paris, Hachette, 1976, pp 150-151. 

5
 HUOT.H, Dans la jungle des manuels scolaires, seuil, Paris, 1989, p 169. 

6
 F.M.GERARD, X.ROEGIERS, Des manuels scolaires pour apprendre – Concevoir, évalué, utilisé, De Boeck, 2003. 
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2.1. Historique sur le manuel scolaire  

  L’apparition du manuel scolaire peut être mise en parallèle comme de nombreux 

livres, avec l’invention de la presse à imprimer en 1455. C’est 30 ans plus tard précisément en 

1470, qu’il ya une publication du premier manuel scolaire français reconnu pour les éditeurs 

actuels. Il s’agit d’un recueil en latin imprimé à Paris et porte  le nom de Gasparin Pergame.7 

C’est à partir de 1470 que de  rares ouvrages destinés à l’éducation des enfants ont été 

publies. 

 Les manuscrits de la langue berbères sont constitués au fond de la Kabylie au milieu 

du XIXe siècle. Il ya une bibliothèque (Khizana) de manuscrits de Cheikh Lmuhub Ulahbib né 

en 1822, cette bibliothèque a été constitué au petit village familial Tala Ijzaea, a At-Urtilan, 

au sud est de la Kabylie, vers 1850. Le célèbre savant voyageur al wartilani, écrit bien dans sa 

Rihla que la famille Ulahbib possède plus ulémas, Ulahbib nom devenu Mechehad en 1890 

dans l’état civil français. La bibliothèque de Cheik Lmuhub, comprenait au début de sa 

création environ 1000 manuscrit elle a été incendie en 1957 par l’armée colonial, parqué dans 

un camp, son héritier Lmehdi , demanda à sa bru de sauver ses livres. Zahira transporta alors 

les manuscrits restants sur son dos et ira les enterrer loin d’axxam udellas. Ce n’est qu’après 

l’indépendance que la bibliothèque à été mise dans des coffres en bois par ses héritiers. En 

1985 un de ses héritiers a rassemblé les manuscrits éparpillés entre les membres de les 

familles afin de faire une collection ces manuscrits ont été sauvés aujourd’hui elle est mise à 

la disposition des scientifiques et chercheurs du monde entier, malgré le fait qu’elle n’ait 

bénéficie d’aucune aidé, ni prise en charge et ni équipement ni lieu de conservation.8   

  Ce n’est qu’à partir de premiers tires  du 19ème siècle que la dimension pédagogique 

du manuel est mise en valeur puis vers la fin, grâce aux différentes décisions de Jules-Ferry9 

en matière d’éducation et à décret de janvier 1890 qui impose aux instituteurs de recourir à 

des livres pour leur enseignement. 

C’est dans les années 1950 qu’apparait une nouvelle génération du manuel de 

correspondre à l’évaluation des méthodes d’apprentissage. 

Pour que le manuel scolaire soit efficace, pour répondre aux besoins pédagogique de l’élève  

il doit obéir à ces fonctions : 

                                                           
7
 Grammairien et enseignant né en 1360, près de Pergame et mort en 1431. 

8
 http://mechehed. Fr/images.doc 1. PDF.  

9
 Homme politique Français né en 1832 et mort en 1893. 
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- Fonction scientifique : Avoir un minimum de connaissances exactes. 

- Fonction pédagogique : Avoir un accès facile au savoir du manuel (exercice et 

proposition). 

- Fonction institutionnelle : Le manuel doit répondre aux exigences des instituts 

(programme, niveaux). 

- Fonction socioculturelle : Le manuel doit inviter l’apprenant à la reconnaissance de 

ces mesures (tradition, culture, histoire). 

- Fonction d’information : La fonction d’information implique une sélection des 

connaissances à mettre dans le manuel, sachant que l’acquisition de savoir doit se faire 

progressivement de façon successive durant la scolarité. 

- Pour l’enseignent : c’est une source d’activités pédagogique contenants une banque de 

données conforme au programme officiel. 

- Pour l’élève : le manuel scolaire permet à l’élève de maitriser son entrée dans 

l’apprentissage (savoir, apprendre), mémorisation, l’imitation de modèles, telle qui a 

dit H.Huot : « Une activité plus ouverte et créative de l’élève qui peut utiliser ses 

propres expériences et observations.»10 

- Pour les parents : le manuel scolaire leur  permet d’aider leurs enfants dans leur 

travail, de leur faciliter la progression d’enseignement. 

- L’établissement scolaire et les parents : le manuel scolaire établi la relation entre eux. 

La sélection des connaissances doit être conforme à une certaine finalité pédagogique par 

l’Etat. 

3. Programme 

« Constituant un ensemble cohérent de connaissances, organisée selon une progression 

rigoureuse disposée d’une manière à faire participer activement l’élève à l’exécution de la 

tâche visée et à l’acquisition des connaissances et à le faire travailler, à son propre rythme ».11 

Tout programme doit répondre à quelques questions et doit être évalué, l’élève doit 

essayer de faire des efforts afin de comprendre ses leçons avec l’aide ou sans l’aide de 

l’enseignant, ce dernier est considéré comme un guide en classe. 

 

 

                                                           
10

H. HUOT, Dans la jungle des manuels scolaire, paris, 1989, p 180. 
11

D. COSET et R. GALLISON, Op.cit, p 444.  
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4. Méthode 

Dans le dictionnaire de l’enseignement des langues, la méthode est défini 

comme :« Dans le domaine de l’enseignement des langues, ce terme a ou moins deux 

acceptions très différentes qui rendent son utilisation souvent ambiguë , donc une méthode est 

une somme de démarche basée sur un ensemble de principes où d’hypothèses déterminées. 

Une méthode est aussi un ensemble pédagogique complet »12 

5. La pédagogie  

« Terme général s’appliquant à tout ce qui concerne les relations maitre-élève en vue de 

l’instruction ou de l’éducation à des niveaux différents ».13 

C’est la relation qui existe entre l’élève et son enseignant, pour atteindre les objectifs, 

pour enseigner l’élève convenablement, et aussi pour son éducation. 

6. La pédagogie de projet 

« La pédagogie de projet est un processus d’apprentissage qui met un groupe de 

personne en situation pour planifier collectivement la mise en œuvre d’un projet. Cette 

pédagogie se base sur la motivation des apprenants pour construire un savoir. L’enseignant va 

guider et diriger les projets »14 

C’est l’apprenant qui met en pratique les connaissances acquises pour réaliser un 

projet, cela veut dire que l’enseignant guide ses élèves, avec les explications nécessaires. Mais 

pour enseigner il ne suffit pas de maitriser la discipline, il y’a aussi la manière comment le 

faire, savoir communiquer. 

7. Compétence : 

 Le concept de compétence retenu dans ce programme se définit :  « Comme une cible 

de la formation centrée sur le développement de la capacité de l’élève de façon autonome, 

d’identifier et de résoudre efficacement des problèmes propres à une famille de situation sur 

la base de connaissances intégrées et pertinentes. En d’autres termes, c’est un ensemble de 

savoirs, de savoir faire et de savoir-être capable de les mobiliser dans les situations scolaires 

et non scolaires. »15 

                                                           
12

 D.COSTE et R. GALLISON, op.cit, pp 341-342. 
13

 D.COSTE et R. GALLISON, op.cit, p 405. 
14

 D. COSTE et R. GALLISON, op.cit, p 405. 
15

 Document d’accompagnement, programme de la deuxième année moyenne de la langue amazighe, 2003, p 

7. 



Chapitre I    Concepts opératoire et état des lieux de la recherche sur le 
manuel scolaire amazigh 

 

14 

La compétence est une nouvelle méthode d’élaboration des cours et des programmes. 

L’élève est l’élément principal en classe, l’enseignant le guide et le dirige pour  découvrir les 

éléments des leçons. Puis ver la fin il va constater si l’élève  pourra  être capable de construire 

des savoirs en classe et en dehors de la classe.    

7.1. Les types de compétence 

1. Compétence  disciplinaires : « Un ensemble de compétence inhérents à une seule 

matière ».16 

2. Compétence transversales : « Un ensemble de compétence qui concernent plusieurs ou 

l’ensemble des matières enseignées ».17 

Les compétences transversales, ce sont les compétences générales qui rendent possible 

l’accomplissement de nombreuses taches ; ce sont celles sont connues dans plusieurs 

matières. 

3. Compétence terminale d’intégration : C’est la compétence ciblée au terme d’une année 

scolaire, et aussi le profil de sortie de l’élève à la fin de l’année scolaire. Elle exprime 

le fait de réaliser des tâches complètes.  Elle est en prise directe avec un profil à 

atteindre par l’élève.18 

8. L’approche par compétence :  

« En effet l’approche par compétence transforme une partie de savoirs disciplinaires 

en ressources pour résoudre des problèmes, réaliser des projets, prendre des décisions. Cela 

pourrait offrir une entrée privilégiée dans l’univers des savoirs : plutôt que comprendre plus 

tard à quoi elle servent, les élèves verraient immédiatement les connaissances soit comme des 

bases conceptuelles et théoriques d’une action, soit comme des savoirs procéduraux 

(méthodes et technique) guident une action »19                            

« C’est une méthode relativement nouvelle d’élaboration de programme de formation. Elle est 

basée sur un enseignement par projet au lieu d’un enseignement par objectif »20 

Si elle est bien appliquée, elle pourrait aider à résoudre les problèmes socio-éducatifs. 

 

                                                           
16

 Document d’accompagnement, programme de deuxième année moyenne de la langue amazighe, 2003, p 8.  
17

 Idem p 8. 
18

 Idem p 8. 
19

 PERRENNOUD PH, L’approche par compétence, une réponse à l’échec scolaire.   
20

 F. BOUHABIDA,  Eléments de réflexion sur l’approche par compétence et son implémentation en Algérie, Ed 

Darelcherb, Algérie, 2004. 
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9. Evaluation  

C’est une mesure, selon des modalités éprouvées donc en principe objectives et 

indépendantes du jugement personnel de l’examinateur ou de l’expérimentation.  

Soit par un individu ou une population d’individu en situation d’apprentissage. 

Soit par la mise en ouvre d’une méthode ou d’un matériel d’enseignement dont on 

cherche à déterminer la valeur intrinsèque ou relative.21 

9.1. L’évaluation diagnostique 

 « L’évaluation occupe une place privilégiée dans l’enseignement / apprentissage. 

Avant les apprentissages l’enseignant est amené à faire le point sur les compétences en termes 

de savoir est savoir-faire de ses élèves. Elle permet de repérer les élèves en difficultés et 

d’identifier la nature de ces difficultés. » 

9.2. L’évaluation formative 

« C’est une évaluation qui a pour but d’informer l’apprenant, puis l’enseignant du 

degré d’atteindre des objectifs. Elle ne doit jamais donner lieu à l’attribution d’une note sur 

20, ou quelque sanction que ce soit, l’évaluation formative est conçues de manière différente 

selon que l’on se suit dans le cadre de référence de la pédagogie de la maitrise, ou dans celui 

de la pédagogie différenciée ».22 

9.3. L’évaluation sommative  

« C’est une évaluation ayant un but de sanctionner (positivement ou négativement) 

une activité d’apprentissage, afin de comptabiliser. Ce résultat en vue d’un classement ou 

d’une sélection. Tout les formateurs connaissent ce types d’évaluation, puisque tous ou 

presque mettent des notes sur 20. Tous ils font des sommes (d’où le nom de sommative), et 

des moyennes afin de certifier que l’élève est compétent dans telle ou telle discipline ».23 

10. Conception  

« La conception il définit d’abord des critères relatifs aux aspects, pédagogiques, 

techniques et financiers il détermine ensuit la progression des contenus et les aspects physique 

et graphique du manuel (entre autre, le format, le nombre de page, le nombre et le format des 

illustrations ainsi que la réparation du texte et des illustrations) ».24 

                                                           
21

 D.COSTE et R. GALLISSON, Dictionnaire de didactique des langues, Paris, Hachette, 1976, p 198. 
22

 F. ARIEUNIER, Dictionnaire de pédagogie : dictionnaire des concepts, EFS, Ed, 1997, Paris, p 134. 
23

 F. ARIEUNIER. Op. cit  , p 133. 
24

 MARIE-Chatry-Komarek, Des manuels scolaires sur mesure, L’Harmattan, 1994. P 16. 
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II. Histoire de l’enseignement de tamazight : 

L’origine de l’enseignement de tamazight remonte à la fin du 19éme siècle sous 

l’empire colonial français. En 1887 il y’avait la création d’un  brevet et un diplôme des 

dialectes berbères. Aussi l’instauration d’une prime annuelle aux instituteurs du brevet ou du 

diplôme berbère, Si Amar Ou Said Boulifa, J.M.Dallet et Brahim Zellal,  qui sont diplômés de 

l’université d’Alger. BOULIFA, et l’un des premiers algériens qui on élaborer des méthodes 

d’enseignement de la langue amazigh. Il avait sa propre méthode d’enseignement, il a créait 

ses propre support didactique. Il y’avait aussi l’introduction des cours kabyles dans des 

établissements tels que l’école normal de Bouzaréah (Alger) qui à joué un rôle très important 

dans la formation des enseignants. 

 En 1913, il y’a le renouvellement des recherches linguistiques berbères, et l’univers 

des cours berbère est intégré à l’école de langue orientale  (INALCO) à Paris. Il y a en  la 

création par les pères blancs du centre du fichier de documentation berbère (FDB) à Fort 

National en 194625 , le FDB a servit beaucoup la langue amazigh. 

 En 1962, après l’indépendance, l’Etat algérien a exclu les études berbère en les 

supprimant de l’université d’Alger et en négligent l’enseignement et la recherche de tout ce 

qui concernent la langue amazigh, « A l’indépendance, un coup à été porté à l’enseignement 

du berbère comme à la recherche dans le domaine berbère. La chaire de berbère de 

l’université d’Alger est supprimée. L’Etat algérien a purement exclu les études  berbères 

considérées comme gênantes pour la réalisation de l’unité idéologique arabe »26.  Cette 

interdiction d’assurer le cours berbère  crée des manifestations culturelles dans toutes  les 

régions berbérophones. Suite a ces événements,  il y’avait des groupes universitaires qui ont 

lancé l’idée de la création du M.C.B (Mouvement Culturelle Berbère). 

Suit à de longues années de lutte et de revendication, il y’a eu la création de département de 

langue et culture amazigh à Tizi-Ouzou le 25 janvier 1990, puis un autre a Bejaia en 1991. 

 En 1994/1995, le   boycott scolaire,  « Pour exiger l’institutionnalisation de la langue 

amazigh et son introduction dans le système éducatif le MCB lance un appel au boycott 

scolaire (grève du cartable) »27, toutes les écoles étaient  paralysées en Kabylie, est atteindre à 

un droit celui l’objectif  d’enseigner la langue amazighe dans l’école algérienne. En effet son 
                                                           
25

 S. CHEMAKH , « Enseignement du berbère /donnée introduction », In : Revue ANADI n 03/04, Tizi-Ouzou, 

1999, pp97-98. 
26

 Ibid, p89 
27

 A. NABTI et N. TIGZIRI,  L’enseignement de la langue amazighe, bilan et perspectives, Etude réalisée pour le 

compte du H.C.A, Alger octobre, 2000, pp5-6. 
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enseignement à commencer en 1996 son l’utilisation d’un manuel scolaire, mais c’est à partir 

de 1997 qu’il y’avait la préparation d’un manuel scolaire.  

« En 1994, un appel de M.C.B a une grève pendant un an, a obligé le M.E.N d’intégrer 

la langue amazighe dans le système éducatif. En avril 1995, une création d’une concentration 

étudiée de compétence qui sera chargée de la démonstration de l’amazighité, dans le but 

d’introduire la langue amazighe dans les systèmes de l’enseignement aussi que la 

communication cette instance dénommé « Haut Commissariat à l’Amazighité ». L’installation 

du H.C.A, ainsi que le M.E.N leurs but c’est de donner la priorité à l’intégration de la langue 

amazighe dans le système éducatif suivent des stratégies bénéfices. »28 

L’enseignement de la langue amazighe a connu beaucoup de difficultés  nous citons: 

l’insuffisance des enseignants, de formations et l’absence  des manuels scolaires. 

 L’événement d’avril 2001/2002 à apporté beaucoup de changements au niveau de la 

constitution algérienne dans l’article 3 bis avait indiqué que la langue amazighe est une 

langue nationale. En 2003, il y’avait un changement dans tous les manuels scolaire. A partir 

de 2008 le berbère est enseigné au primaire à partir de la 4eme année. 

III. Les travaux réalisés sur le manuel scolaire :  

Plusieurs travaux ont été réalisés sur le manuel scolaire exemple : 

- Dans l’analyse réalisée par Nabti Amar et Tigziri Noura, sur le manuel scolaire de 7éme 

année fondamental, ils expliquent que  ce manuel comprend deux tomes, le premier 

édité en 1998/1999 et le second en 1999/2000. Chacun d’eux est subdivisé en deux 

grandes parties. L’une comprend des textes rédigés en caractères latins, l’autre est la 

version écrite en arabe. Dans le tome I, les textes contenus dans chacune de ces deux 

grandes parties sont à leurs tours fournis dans cinq dialectes : le Kabyle, le Chaouia, le 

Mozabite, le Chenoui et le Targui (Tamahaq). Tom II, il y’avait des dialectes Chaouia et 

Tamahaq.29 

- Le mémoire de magistère de, « L’aménagement linguistique du tamazight à travers son 

enseignement », Alik Koussila s’est intéressé sur l’enseignement de la langue amazigh 

et l’analyse critique et évaluative des manuels scolaires. 30  

                                                           
28

 A. NABTI et N.  TIGZIRI. Idem. 
29

 A. NABTI et N. TIGZIRI, Etude sur l’enseignement de la langue amazigh bilan et perspectives, HCA, Alger, 

2000. P 37. 
30

 ALIK.Koussila, L’aménagement linguistique du tamazight à travers son enseignement ». Encadré par Tigziri 

Noura, UMMTO, 2009/2010.  
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- Dans le mémoire de magister, « L’enseignement de tamazight par la pédagogie de 

projet, dans des classes d’élève linguistiquement hétérogènes (arabophones et kabylo 

phones) et son impact, essentiellement sur les Arabophones », Djamila Mimeche s’est 

intéresse à l’utilisation de la pédagogie de projet dans l’enseignement de tamazight et à 

la présence de l’élément arabophone.31 

- Dans le mémoire de fin d’étude, « Tamuɣli n yiselmaden n tmaziɣt ɣef wahilen n uswir 

alemmas n 2003 », il on fait  l’analyse du programme des manuels scolaire de l’année 

2003.32 

- Dans le « Curricula et manuel scolaire en 2003 : pour quel aménagement linguistique de 

l’amazighe marocain ? », de Fatma Agnaou, l’accent est porté sur l’analyse du manuel 

scolaire du Maroc et ses relations avec la pédagogie et la pédagogie de projet.33 

- Dans d’autres département exemple celui de la langue arabe :  

- Le mémoire de « Magistère » de Djamila Raja, une analyse du manuel scolaire de 1ére 

année moyenne, son objectif est de découvrir la relation entre le manuel scolaire et le 

programme, accompagné de quelques propositions pour les auteurs afin de corriger ce 

manuel scolaire.34 

- Dans le travail  réalisé par Tamoud Mahdia, sur l’analyse de deux manuels scolaires de 

premières années moyennes entre l’ancien et le nouveau, avec une étude comparative 

entre les deux manuels scolaires.35 

Conclusion  

 Dans  ce chapitre nous nous somme intéressé aux définitions des concepts sur  lesquels  

se base notre analyse, alors que le manuel scolaire est un outil didactique à ses fonctions 

pédagogiques. Egalement nous avons constaté que les études et les manuels berbères existant 

depuis longtemps malgré tout les difficultés que tamazight a vécu soit celle de l’état algérien 

soit le manque de formateur  mais a la fin elle a assuré son enseignement. Il y’on a plusieurs 

travaux réaliser du manuel scolaire (analyse, comparaison…). 

 

                                                           
31

 D. MIMECHE,  L’enseignement de tamazight par la pédagogie de projet, dans des classes d’élève 

linguistiquement hétérogènes (arabophone et kabylo phone) est son impact, essentiellement sur les 

Arabophone. Encadré par Tigziri Noura.UMMTO. 2012 
32

 M.  ALIMARINA et F. CHEBRI ? « Tamuɣli n yiselmaden n tmaziɣt ghef uswir alemmas n 2003 ». UMMTO. 
33

 F. AGNAOU, « Curricula et manuel scolaire pour quelle aménagement linguistique de tamazight marocain ? In 

ERCAM, Asinag, 3, 2003, pp 109-126. 
34
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Introduction : 

Le manuel scolaire est un élément très important afin de réaliser les cours dans une 

séance pédagogique. Dans ce chapitre nous nous somme intéresser à la présentation du 

manuel scolaire de premier année moyenne, puis nous allons faire l’analyse didactique du 

manuel selon les quatre principes de Mackey (la sélection, la gradation,  la présentation et la 

répétition.) 

I. La présentation du manuel scolaire : 

Titre : « Adlis n tmaziɣt » 

 Aseggas amenzu n ulmud alemmas. 

Les auteurs de ce manuel sont des enseignants et des inspecteurs de la langue amazighe.  

-Ḥerruc Muhub, c’est un ancien inspecteur de la langue arabe qui a rédigé la partie 

écrite en arabe dans ce manuel scolaire. 

-Lewnis Ali, c’est un enseignant puis il est devenu un inspecteur de la langue amazigh.   

-Ɛacur Remdan, c’est enseignant au département de la langue et culture amazigh de 

Tizi Ouzou.  

-Usalem M d Weɛmer, c’est un enseignant et militant de la langue et culture amazigh. 

Année d’édition: 2014-2015. 

ISBN: 978-9947-20-563-1. 

Depot legal: 3466-2011. 

Dessin: Beɣdad Tewfik. 

Au début de ce manuel, il y’a une introduction réalisée par les auteurs. Puis il y’a le 

contenu du manuel. 

1. Le contenu du manuel : 

Ce manuel scolaire est subdivisé en deux (2) parties, la première partie est rédigée en 

caractères latins, elle contient 85 pages et la deuxième partie en caractères arabes, elle 

contient 87 pages. A la fin de chaque partie, il y’a un dictionnaire qui comporte des 

explications de quelques mots et leurs origines. Il est anti pédagogique d’utiliser deux langue 

dans un même manuel scolaire.  
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Ce manuel comprend trois (3), projet pédagogiques dont chacun est découpé en 

séquences didactiques, chaque séquence contient une dizaine de page environ dix (10). Ce 

manuel comprend huit (8) séquences.  

Dans chaque séquence, il y’a deux (2) textes illustrés avec une image qui correspond 

au titre du texte. Après le premier texte il y a des séances de langue : orthographe, grammaire, 

vocabulaire, et conjugaison. Chaque cour  il est composé de je reteins  afin d’expliquer les 

points essentiels, de cours abordé, puis il ya deux à trois exercices qui conviennent au cours 

en question. Il y’a un deuxième texte qui a le même sujet que le premier texte. Aussi un 

troisième texte qui est proposé sous forme poétique, ayant le même  thème que les deux textes 

précédents.  

Avant la fin d’une séquence didactique, il y’a des activités d’écriture, ou l’élève doit 

écrire un texte individuel ou en groupe, en exploitant  les connaissances acquises durant la 

séquence.  

Le projet n°1 : « Afares n uḍris ullis » 

A la fin de ce projet l’élève doit écrire un texte narratif. Nous avons trouvé quatre 

types de texte. 

Dans ce projet il y’a quatre (4) séquence : 

La première séquence : « Tira n tmacahut », l’élève doit apprendre les éléments pour écrire un 

texte narratif. Ces éléments sont : 

- La situation initiale : situation de départ de l’histoire où  on trouve les personnages, le 

lieu et le temps. 

- La situation intermédiaire : déroulement des actions où il y’a l’intrigue, (le problème) 

et le début de la solution. 

- La situation finale : c’est le dénouement (nouvel état de stabilité)  

Exemple : le texte « Tassa n uqelmun » page 14. 

La deuxième séquence : « Tadyant yeḍran », l’élève doit écrire un texte sur un thème réel. 

Exemple : le texte « Tabuciḍant » page 23. 

La troisième séquence : « Taneqqist tameẓyant », l’élève doit apprendre comment utiliser le 

dialogue dans un texte. 

Exemple : le texte « Uccen d ulɣem » page31. 
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La quatrième séquence : « Tira n tedyant tamazrayt », l’élève doit apprendre à écrire un texte 

qui parle de l’histoire. 

Exemple : le texte « Tissas n Muhend We3mer » page 35. 

Le projet n°2 : « Afares n uḍris agelman », l’élève doit apprend comment faire un texte 

visant la description d’une personne ou d’une saison.  

Ce projet contient deux (2) séquences : 

La première séquence : « Aglam n usunaɣ », l’élève apprend comment faire une description 

morale et physique d’une personne. 

Exemple : le texte « Ccix Muḥend u Lhusin » page 51. 

La deuxième séquence : « Aglam n tsemhay », l’élève apprend à décrire une saison. 

Exemple : le texte « Amwan » page 54. 

Le projet n°3 : « Afares n uḍris asegzay », a la fin de ce projet l’élève apprend à écrire un 

texte explicatif et un texte argumentatif. 

Ce projet contient deux (2) séquences : 

Séquence 1 : « Asegzi n wamud akked wurrar », l’élève doit apprend à écrire un texte ou 

expliquer un jeu où une tradition. 

Exemple : 

 Le texte : « Aẓetta n ubernus » page 64-65. 

Séquence 2 : « Aḍris imesfukel », dans cette séquence l’élève doit écrire un texte 

argumentatif.  

Exemple : 

 Le texte « Ḥemmleɣ taddart-iw » page 81. 

2. Les apprenants de 1ère année moyenne : 

Ce manuel scolaire est destiné aux élèves de 1ère année moyenne, c’est un manuel qui est un 

prolongement du programme de la 5ème année primaire. 

3. Le profil d’entré des élèves de première année moyenne : 

L’élève a étudie la langue amazigh en 4ème et 5ème année primaire, au  cycle moyen, il 

est capable de : 
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3.1. Dans le domaine de l’oral : 

- De comprendre le sens global d’un énoncé  (message) social ou littéraire entendu ou 

écouté. 

- De prendre sa place dans un échange, en situation d’interlocuteur et exprimer 

clairement sa pensée. 

- De décrire une personne, un animal, un paysage où un objet. 

- De rapporter un fait et narrer un évènement. 

3.2. Dans le domaine de la lecture : 

- Faire une lecture courante et de plus en plus expressive. 

- Mettre en relation l’image  avec le texte. 

- Organiser spatialement et matériellement un court écrite (marge, titre, ponctuation…) 

- Produire un court énoncé pour expliquer un fait. 

- Produire un court description où un portrait. 

- Adopter une attitude critique en défendant son point de vue sur un problème où une 

question en début. 

- Rapporter brièvement un fait où un évènement. 

- Travailler au sein d’un groupe. 

- L’élève à eu des connaissances qui concernant l’oral, lecture, et à l’écrit. Il pourra se 

communiquer facilement dans les situations de la vie. 

4. Le profil de sortie des apprenants de 1ère année moyenne : 

4.1. Dans le domaine de l’oral : 

- Communiquer oralement dans des situations d’échanges verbaux, répondre à ces 

besoins personnels, scolaires et sociaux.  

- Communiquer dans une langue claire, en utilisant un vocabulaire usuel. 

4.2. Dans le domaine de la lecture : 

- Lire des textes courants et appropriés  à son âge, présenter dans des livres et sur des 

supports médiatiques, afin de répondre à ses besoins personnels, scolaires et sociaux. 

4.3. Dans le domaine de l’écrit : 

-Acquérir la capacité d’écrire et de produire des textes variés afin de répondre à ces 

besoins personnels, scolaires et sociaux en recourant aux différents acquis 

linguistiques.  
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II. Analyse didactique du manuel scolaire : 

1. La sélection 

Selon MACKEY.W.F « La sélection est une caractéristique inhérente à toutes les 

méthodes. Comme il est impossible d’enseigner l’ensemble des éléments d’une langue, toutes 

les méthodes doivent, d’une façon où d’une autre intentionnellement où non, choisir la portion 

de la langue qu’elles ont l’intention d’enseigner ».36 

- Les principes sociaux : 

Le manuel scolaire de tamazight destiné aux élèves de 1ère année moyenne, est écrit en 

deux caractères différents, la première partie en latins et la 2ème partie en caractères arabes. 

Ce qui nous amène à constater que ce document est destiné à deux sortes de public 

différents. 

En revanche pour les apprenants kabylo phones il s’agit de leur langue maternelle,  

c’est la première langue apprise dans l’environnement familial, ils ont des larges 

connaissances communicationnelles et culturelles. « En effet, la langue maternelle n’est pas 

nécessairement la premier langue de la mère ou du père ; ce n’est même pas toujours leur 

langue principale. Même si elle a la même appellation que la langue enseignée à l’école, il 

peut s’agir d’un dialecte, apparenté a cette dernière pas son origine, mais on réalité si éloigné 

d’elle qu’il est presque inintelligible pour l’enseignant »37   

-  Les principes linguistiques  

a. La norme :  

Selon Dubois J et All : « On appelle norme un système d’instructions définissant ce 

qui doit être choisi parmi les usages d’une langue donnée si l’on veut se conformer à un 

certain idéal esthétique ou socioculturel. La norme, qui implique l’existence d’usages 

prohibés fournit son objet à la grammaire normative ».38 

Le vocabulaire utilisé dans ce manuel scolaire est lié à la communication quotidienne, 

dont l’apprenant pourra s’en servir dans la vie courante et le vocabulaire de spécialité.  

Exemple du vocabulaire quotidien :  

Tasebḥit, axxam, tamɣart, alɣem, aɣamac, tameṭṭut, asemmiḍ…………… 

                                                           
36

 MACKEY.M.F, Principe de didactique analytique, Didier, Paris, 1972, p 221. 
37

 MOREAU M.L, Sociolinguistique, les concepts de base, Ed : Mardaga, Paris, 1997, p 184. 
38

 DUBOIS.J et ALL, Dictionnaire de linguistique et science du langage, Larousse, Paris, 1994, p 330. 
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Exemple du vocabulaire de spécialité :  

-Amyag …………………Verbe 

-Isem…………………… Nom 

-Tafyirt…………………. Phrase 

-Amernu ………………. Adverbe 

-Tamsertit ……………. Assimilation  

-Arbib ………………... Adjectif 

-Asemmad……………… Complément  

b. Le dialecte : 

Selon Dubois J et Al : « Le dialecte est un système de signe et de règle combinatoires de 

même origine qu’un autre système considéré comme la langue, mais n’ayant pas acquise le 

statut culturel et social de cette langue indépendamment de laquelle il s’est développé. Le 

dialecte est exclu des relations officielles, de l’enseignement de base et ne s’emploie que dans 

une partie du pays ou des pays où l’on utilise la langue »39. 

Les auteurs de ce manuel ont choisi l’utilisation du dialecte kabyle pace que ce sont des 

kabylo phone, en plus ce manuel est destiné beaucoup plus aux kabylo phones. Mais on 

trouve d’autres dialectes qui marquent leur présence avec quelques néologismes intégrés a la 

langue d’enseignement. 

Afin d’enrichir le vocabulaire de ce manuel scolaire, il y’a quelques emprunts aux 

autres langues amazighs comme le Touareg, le Chleuh  et le Mozabite. 

Exemple : 

-Amwan……………………………………….. Touareg (Automne) 

-Isegza ……………………………………….. Mozabit (Légume) 

-Agdid…………………………………………… Touareg (Oiseau)  

-Tirawt…………………………………………… Touareg (Ecrit) 

-Aserdas……………………………............... Atlas alemmas (Militaire) 

-Tareẓmi …………………………………… Atlas alemmas (Solution)  

                                                           
39

 DUBOIS.J et ALL, op.cit, p 143 
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c. L’emprunt  

Selon Dubois J et All : « Il y’a emprunt linguistique quand un parler « A » utilise et 

finit par intégrer une unité où un  trait linguistique qui n’existait pas précédemment  dans un 

parle « B » et que « A » ne possédait pas ».40 

Aussi l’emprunt est le phénomène sociolinguistique le plus important dans les 

phénomènes des  contacts des langues. Les auteurs de ce manuel utilisent  les emprunts, 

d’autres langues exemple de l’arabe et du français. 

Le tableau suivant, nous montre quelques emprunts utilisés dans ce manuel : 

Tableau n°1 : Emprunt extrait des autres langues 

Emprunt dans le manuel scolaire  Emprunt origine sémitique  Emprunt origine français 

Sebɛa Sabɛa / 

Leḥzen Alḥuzn / 

Lexbar Alxabar / 

Lewsex Alwasax / 

Leɛwayed Alɛadat  / 

Rebɛa  Arbaɛa / 

Lekdeb  Alkadib / 

Leḥcic Alḥacic / 

Lḥebs  Elḥebs / 

Ccetwa Elcita  / 

Damma / Dames 

Lmitrat / Mètre 

Tilifoun  / Téléphone 

Minitir / Militaire  

Laksidat / Accident 

Nous avons constaté que dans ce manuel scolaire il y’a plusieurs mot venu des autres langues 

exemple l’arabe et le français. 

  

                                                           
40

 DUBOIS.J et ALL, op.cit, p17. 
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Tableau n°2 : Pourcentage des emprunts arabes et français : 

Les emprunts arabes Les emprunts français 

91% 9% 

D’après ce pourcentage nous n’avons constaté que l’utilisation des emprunts venus de la 

langue arabe plus que les emprunts venus de la langue française.  

d. Le néologisme : 

Selon Dubois J et All : « Le néologisme est une unité lexicale fonctionnant dans un 

modèle de communication déterminé et qui n’était pas réalisé antérieurement. Cette 

nouveauté correspond en général à un sentiment spécifique chez les locuteurs. Ainsi certain 

néologisme relèvent de la néologie de langue, font partie intégrante de la grammaire 

lexicale ».41 

 L’apprenant doit faire beaucoup d’efforts pour mémoriser ces néologisme mais il 

contribué à enrichir la langue et son vocabulaire. 

- La néologie :  

« C’est tout mot de création récente où emprunté depuis peu à une langue, on 

l’acception nouvelle d’un mot déjà ancien. »42 

-  Les différents types de néologie : 

- La néologie lexicale : Elle s’opère par les procédés de la dérivation et la composition. 

Exemple :  

- « Tagnit n tazwara», « Situation initiale » page 15. 

- « Tadelsant », culturelle. Page 48. 

- La néologie sémantique (de sens) :  

« Elle consiste à employer un signifiant existant déjà dans la langue considérée en lui 

confèrent un contenu qu’il n’avait pas jusqu’au alors que ce contenu soit conceptuellement  

nouveau ou qu’il ait été exprimé par un autre signifiant » 

Exemple :  

- Tagrest (saison) pour signifier « Hiver ». 

                                                           
41

 DUBOIS.J et ALL, op.cit, p 322 
42

 DUBOIS.J et ALL, op.cit, p 335 
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- Tallit (période) pour signifier « Cycle » 

- Tafrara (lever de soleil)  pour signifier « Matin » 

     -Thème des textes abordé dans ce manuel : 

Dans ce manuel « Adlis n tmaziɣt », la séquence se base sur deux (2) textes et un 

poème. 

Le premier texte est considéré comme un texte support pour faire la lecture de 

compréhension. Ce texte servira également comme répertoire d’exemples pour les autres 

activités de la séquence : grammaire, conjugaison, où orthographe… 

Exemple : texte « Aɣyul, azger d yizem » page 26. 

Il y’a un deuxième texte, qui a le même sujet que le texte support et parfois la même 

forme. 

Exemple : texte « Uccen d ulɣem » page 31. 

Il y’a un troisième texte qui à la forme d’un poème mais avec le même sujet que les 

deux textes précédents, dans le but de donner une autre structure des deux (2) textes proposés 

ultérieurement. Les textes poétiques extraits des chansons populaires d’expression kabyle. 

 Exemple : « Izem d teɣzalt » page 24. 

 « Cfu ay ixef-iw » page 42. 

f. Typologie des textes :  

Dans ce manuel scolaire il y’a plusieurs textes qui ont des types différent. On va suivre 

la proposition de « ADAM.J.M », qui reprend les 5 types de texte. Narratif, explicatif, 

descriptif, argumentatif, poétique. 43 (Voir tableau n°3.) 

-  Texte explicatif :                                                                                                        

 « Le texte explicatif a sans doute une base informative mais se caractérise, en plus, 

par la volonté de faire comprendre les phénomènes, d’où l’implicite ou l’explicit, de 

l’existence d’une question comme point de départ, que le texte s’efforcera d’élucider. »44  

Le texte explicatif sert à décrire un phénomène, un événement, généralement au début 

de chaque texte explicatif il y’a une question qui as besoin de réponse. 

                                                           
43

ADAM .J. M, Linguistique textuelle, des genres et de discoure de texte, Nathan, 1997. 
44

 ADAM.J.M, op.cit, p128 
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- Texte descriptif :  

« Et la description ! Rien n’est comparable au néant de celle-ci, ce n’est que 

superpositions d’image de catalogue, l’auteur en prend de plus en plus a son aise, il saisit  de 

me glisser ses cartes postales, il cherche à une faire tomber d’accord avec lui sur des lieux 

communs. »45 

Le but d’un texte descriptif est de faire la description d’une image, un paysage où de 

faire un portrait d’une personne.   

- Texte argumentatif : 

« La notion générale d’argumentation peut être abordée soit au niveau du discours et 

des l’interaction sociale, soit au niveau de l’organisation pragmatique de la textualité. Si l’on 

définit l’argumentation comme la construction par un énonciateur, d’une représentation 

discursive visant à modifier la représentation d’un interlocuteur à propos d’un objet de 

discours donnée on peut envisager le but argumentatif en terme de visée illocutoire. »46 

Dans un texte argumentatif, il s’agit de soutenir un point de vue, l’écrivain il cherche 

des arguments afin de convaincre son interlocuteur, il utilise des connecteurs logique 

(d’abord, ensuit, car, parce que, cependant ….). 

-  Texte narratif  :  

« Le texte narratif raconte des faites réelle où imaginaires, une action progresse dans 

les temps. Le rapporteur est appelé narrateur il n’est souvent que témoin de l’action, lorsqu’il 

participe (je) il est appelé narrateur personnage. »47 

Dans un texte narratif on trouve une histoire réelle, racontée par un narrateur. 

- Texte poétique : est un texte qui a un titre, ce texte est présenté en vers, il y’a certain 

qui on des proses. Généralement il parle sur le même sujet de début jusqu'à la fin du 

poème. 

  

                                                           
45

 ADAM.J.M, op.cit, p75 
46

ADAM.J.M, op.cit, p103  
47

FAWZI DEMMANE,  article-le-texte-narratif-473500749.in http:// le bonusage, opver-blog.com. Consulté le 25 

mars2017. 
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Le tableau n°3 : il  représente la typologie des textes : 

Types de textes Titre  Auteurs Page 

 

 

 

 

Narratif 

 

Taǧǧalt akked tteryel Seg tmucuha n leqbayel 8 

Tasa n uqelmun Seg tmucuha n leqbayel 14 

Yir tagnit Ɛmer u Saɛid Bulifa 18 

Tabuciḍant Usalem Md Weɛmer 23 

Aɣyul, azger d yizem Seg tmucuha n leqbayel 26 

Uccen d ulɣem Seg tmucuha n leqbayel 31 

Tissas n Muḥend Weɛmer Mesɛud Aɛemmer 35 

Ɣef wassmi nnuɣen leqbayel d 

yirumyen deg tcekkiert 

Ṭaher Uṣeddiq 40-41 

Explicatif Aẓetta n ubernus Ɛmer u Saɛid Bulifa 65 

Tiddas  Ɛmer Mezdad 70 

 

Descriptif 

Faḍma n Sumer Taher Uṣeddiq 46 

Ccix Muḥend n Lḥusin Mulud Mɛemri 51 

Amwan  Imeskaren  54 

Cebrari  Ɛmer Mezdad 59 

Argumentatif Tisemhay n wuccen Lmulud Ferɛun 73 

Ḥemmleɣ taddart-iw Lmulud Ferɛun 81 

 

 

 

 

Poétique 

Uccen d yizimer J-De la fontain. Dasuɣel 16 

Izem d teɣzalt Uleḥlu 24 

Aydi d wuccen Uleḥlu 32-33 

Cfu ay ixef-iw Ben Muḥemmed 42 

Tabudert  Ɛmer Mezdad 52 

Anza  Ɛmer Mezdad 60 

Asirem Ɛmer Mezdad 71 

Liḥala n tmurt Zeddak Lmulud 87 

 

Remarque : 

Dans ce manuel scolaire il y’a cinq (5) textes sans auteurs 

Exemple :  

1. Tassa n uqelmun………………..page 14 
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2. Uccen d ulɣem……………page 31 

3. Amwan…………………..page 54 

Il ne faut pas qu’on met des textes dans les manuels scolaires sans auteurs parce que c’est du 

bricolage. 

D’autre sont des textes traduits du français 

Exemple : 

1. Faḍma n sumer, auteur Taher Useddiq………….page 46 

2. Ḥemmleɣ taddart-iw, auteur Mouloud Feraoun ……………..page 81 

D’autre texte sont fait par les auteurs spécialement pour le manuel. 

Exemple : 

1. Amwan ……………….. page 54 
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2. La gradation :  

Dans cette partie nous allons nous intéressé à la gradation des éléments sélectionnés. 

Le principe de la gradation est d’aller du simple au complexe. 

La gradation est définie par W.F.MACKEY : « Au niveau scolaire à toujours essayé 

de présenter le matériel comme un état organique puisque’ il y a corrélation entre organisation 

et performance dans l’apprentissage. Elle a aussi essayé de faire passer le facile avant le 

difficiles sans trop savoir d’ailleurs quel état le critère de facilité et de difficulté. On a souvent 

prétendu qu’il est facile d’apprendre une chose qui ressemble à une autre chose que nous 

possédons. Mais il s’agit d’abord de savoir si nous avons affaire à la compréhension ou à 

l’expression. »48  

-  Le contenu du manuel : Les éléments à enseigner sont toujours présentés dans un 

certain ordre.  

Les résultats d’une sélection nous donnent un inventaire des éléments lexicaux, 

grammaticaux, et sémantiques. 

Pour voir la progression suivie dans ce manuel, on le présente sous formes d’un 

tableau :  

 

                                                           
48

 W.F.Mackey, op.cit, p 281. 
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Tableau n°4 : Tafelwit n uktazal n yixef amezwaru : 

Projet 

n°1 

Séquence Lecture Lexique Grammaire Conjugaison Orthographe  Poème  Expression écrit  

 Séquence 1 Taǧǧalt akked 

teryel. 

Tasa n uqelmun 

Inumak. 

Aknawen 

Asbadu d 

wanawen. 

Amyag. Asemgired ger 

« e » d « a » 

deg tira. 

 Uccen d 

yizimer 

Tira n tmacahut 

Sequence 2 Yir tagnit. Asuddem. 

Tiqnaẓ 

Tawsit n 

yisem. 

Afeggag n 

umyag akked 

umatar 

udmawan 

-Tamsertit ww, 

bbw/ ggw 

Izem d 

teɣzalt. 

Tira n tedyant 

yeḍran. 

Sequence 3 Aɣyul, azger d 

yizimer. 

Uccen d ulɣem. 

Inumak. 

Inemgalen. 

Tiqnaẓ. 

Amḍan n 

yisem. 

Imqimen 

ilelliyen. 

-Tanɣrit n 

tussda. 

- Aydi d 

wuccen. 

- Tirririt n usefru 

d aḍris n tsarist. 

Sequence 4 Tissas n Muḥend 

Weɛmer. 

Ɣef wasmi 

nnuɣen leqbayel 

d yirumyien deg 

tcekkirt 

Inumak. 

Inemgalen. 

Tiqnaẓ. 

Addad n 

yisem. 

Izri. Tamsertit ger 

« d» n tilawt 

akked « t » n 

wunti. 

Cfu ay ixef-

iw. 

Tira n tedyant 

tamazrayt. 
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Tableau n°5: Tafelwit n usektazal n yixef wis sin: 

Projet 

n°2 

Séquence Lecture Lexique Grammaire Conjugaison Orthographe Poème  Expression écrit 

Séquence 

1 pp46-53 

Faḍma n 

Sumer 

Ccix mu 

Tagetnamka. 

Aktawal 

Arbib. Amyag n tɣara. Tizelɣiwin n 

tnila:d,n 

Tabudert Tira n uḍris ullis 

Sequence 

2 

Pp54-62 

Amwan. 

Cebrari. 

Inemgalen. 

Aknawen. 

Tinzaɣ. Urmir s “ad”. Tamsertit n+u(w), 

n+y. 

Anza. Aglam n tsemhay 
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Tableau n°6 : Tafelwit n usektazal n yixef wis tlata : 

Projet 

N°3  

Sequence  Lecture  Lexique  Grammaire  Conjugaison  Orthographe  Expression écrit  poème 

 Sequence 1 

pp64-72 

Aẓeṭṭa n 

ubernus. 

Tiddas. 

Aktawal. 

Inemgalen 

Inumak. 

Amernu. Urmir ussid. Tamsertit: n+m, 

n+b, n+t. 

Tira n uḍris 

asegzay (asegzi n 

wamud) 

Asirem. 

Séquence 2 

pp73-85 

Tisemhay n 

wuccen. 

ḥemmleɣ 

taddart-iw. 

Awalen 

yezdi uzar. 

Awal 

amerḍil. 

Asaɣen 

inamkayen. 

Amqim awsil n 

yisem. 

Anaḍ. Tamsertit: “ad” n 

urmir d umatar 

udmawan. 

Aḍris imesfukel. Liḥala n 

tmurt. 
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Dans chaque séquence il y’a les éléments de langue suivants (lexique, grammaire, 

conjugaison, orthographe). 

1.1. Lexique :  

- Synonymes. (Inumak)  

- Dérivation. (Asuddem) 

- Synonymes. (Inumak) 

- Contraire. (Inemgalen) 

- Champs lexical. (Aktawal) 

- Contraire. (Inemgalen) 

- Champs lexical. (Aktawal) 

- Les mots de même famille. (Awalen yezdi uzar) 

En remarque que dans les séances du lexique il y’a la répétition des cours. 

1.2. Grammaire : 

- Définition du nom. (Asbadu d wanawen n yisem) 

- Genre du nom. (Tawsit n yisem) 

- Nombre. (Amḍan n yisem) 

- Etat du nom. (Addad n yisem) 

- Adjectif. (Arbib) 

- Les prépositions. (Tinzaɣ) 

- Adverbe. (Amernu) 

1.3-Conjugaison : 

- Le verbe : verbe d’état, verbe d’action. (Amyag : asbadu, amayag n tɣara, amyag 

n tigawt) 

- Le verbe : radical/ indice de personne. (Amyag : afeggag / amatar) 

- Pronom personnel. (Imqimen ilelliyen) 

- Le prétérit. (Izri) 

- Conjugaison de verbe d’état. (Taseftit n umyag n tɣara) 

- L’aoriste (ad). (Urmir s « ad ») 

- L’aoriste intensif. (Urmir ussid) 

- L’impératif. (Anaḍ : aḥerfi /ussid) 
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1.4-Orthographe : 

- Redoublement : la différence entre « a » et « e ». (Tussda, asemgired gar « e » d 

« a » deg tira. 

- Assimilation: u w (ww, bbw, ggw). (Tanɣit : uw……. « ww, bbw, ggw » 

- Assimilation: n+f, n+l, n+r. ( Tamsertit : tanɣit n tussda, zwi, zewwi, zwir, 

zewwir) 

- Assimilation : le trait d’union.  (Tizdit d tzelɣwin n tnila) 

- Assimilation : n+w, n+y, n+f, i+r. (Tamsertit : n+w, n+y, n+f, i+r) 

- Assimilation : n+m, n+b, n+t. (Tamsertit : n+m, n+b, n+t) 

- Assimilation: ad+t. (Tamsertit : ad+t) 

Remarque : Dans les séquences de ce manuel scolaire, nous avons trouvé qu’il ya des cours 

qui se répétons relatifs au lexique, exemples : synonymes, contraires…. 

Dans les cours de la grammaire il ya un mélange des cours quand au classement des cours 

exemple : il faut que le coure « pronoms affixes du nom » soit classé après l’état du nom. 

- Les activités de la séquence didactique : 

Chaque séquence de ce manuel se base sur des textes qui concernent la lecture et des 

expressions orales et écrites. Leur objectif est d’arriver à lire correctement et à rédiger des 

textes. 

a. La lecture :  

L’apprenant doit lire des textes courants diversifies et appropriés à son âge, présentes 

dans des livres et sur des supports médiatiques, afin de répondre â ses besoin personnels, 

scolaires et sociaux. 

Chaque séquence comporte deux (2) types de lecture : 

La premier lecture : est une lecture compréhension, son objectif n’est pas uniquement 

le déchiffrage d’un code, mais de chercher une information (le sens), l’enseignement pose des 

questions sur le para texte à propos de l’image exemple : elle représente quoi ?, la source, 

l’auteur afin que l’apprenant arrive à former des phrases personnels, exemple : anwa i yuran 

aḍris-agi ? Aḍris-agi yura-t Ɛmer u Saɛid  Bulifa. 

Ce premier texte est un texte support cela veut dire que tous les exemples, des activités 

de la séquence sont des extraits  de ce texte. 
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Exemple : le texte  Faḍma n Sumer p46 

La deuxième lecture : le texte à la même forme que le premier texte est aborde le 

même sujet. C’est à partir de ce texte qu’on prépare l’élève à une production écrite. 

Exemple : le texte Ccix Muḥend u Lḥusin p 51 

La troisième lecture : c’est la lecture plaisir, il y’a un poème qui aborde le même sujet 

que les deux textes précédents.  

Exemple : « Tabudert » p 52. 

A la fin de cette lecture, l’élève doit produire un texte qui a une même forme et même 

structure avec les textes proposés durant toute la séquence.    

b. Lexique: 

Après le premier texte il y’a une serié d’exercices qui concernent le lexique, qui 

oriente l’élève à découvir les contraires, les synonymes, et les champs lexicaux. Par exemple 

dans la séquence qui concernant la description (page 47) 

La séance du lexique est très importante parce qu’elle aide l’apprenant et lui facilite la 

compréhension des mots , des phrases,  des paragraphes et du texte.  Le lexique sert aussi à 

l’enrichissement de son vocabulaire. 

Au moment de la production écrite, l’élève à besoin d’utiliser les connaissances 

lexicales acquises dans la séquence afin de rédiger correctement le type demandé, un texte 

cohérent. 

Exemple: Dans la description d’une personne, l’élève doit utiliser, la comparaison et le 

lexique pour réaliser un portrait moral et physique. 

Exemple: Du champ lexical physique: udem, anyir, allen , acebbub, anzaren... 

Exemple: Du champ lexicale moral: aḥnin, yelha, yewɛer, ireffu..... 

 c. L’écriture   

Dans la séquence didactique la production est très importante car dans cette phase 

l’élève utilise tout les connaissances acquises durant toute la séquence.  

Au début de chaque séquence, l’enseignant doit expliquer le type de texte, puis l’élève 

va produire un texte tout seul. 

Exemple : Danse ce manuel page 51, il ya une explication générale de la description physique 

et moral puis nous demandant à l’élève de faire une description.  
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Après la deuxième lecture, la séquence arrive à sa fin, il y’a une production écrite mais 

cette fois on classe et on groupe car le travail collectif est très important. Travailler par groupe 

veut dire : « Répartir les élèves de la classe en petit groupes chacun de ces groupe ayant une 

où des taches à réaliser. Pour ce faire, les membres du groupe doivent interagir et prendre des 

décisions sur la manière dont il vont procéder pour effectuer la tache »49    

Exemple :  

L’enseignant doit choisir un thème pour le donner au élèves afin de réaliser une 

production écrite, cette dernier  doit avoir les même caractéristiques du type étudie durant la 

séquence. 

A la fin de chaque projet il y’a une grille d’évaluation, où l’élève doit prendre la 

production écrite réalisée par groupe avec ces camarades on classe, pour faire son évaluation ; 

il répondre aux questions de la grille sur la base de la production. 

Exemple: page 62  

Ad ktazleɣ iman-iw 

Acu i d-tlemdeḍ deg wayen akki i d-teɣriḍ?  

Wali ma tzemreḍ: 

- Ad takzeḍ aḍris ullis? 

- Ad takzeḍ aḍris agelman? 

- Ad takzeḍ akk anawen n yiḍrisen ay teɣriḍ? 

- Ad d-tsemgardeḍ gar uḍris agelman d uḍris ullis? 

- Ad d-tsemgardeḍ gar talɣiwin yiḍrisen n wullis? 

- Ad d-tessufɣeḍ agzul i uḍris i teɣriḍ? 

Melmi i tettafed iman-ik? Mi txeddmeḍ: 

 -...........weḥd-k? 

-...........di sin? 

-...........d agraw? 

-..........d yinelmaden n usmil akken ma lla? 

Muqel ma tzemreḍ: 

- Ad takzeḍ talɣiwin n umaruz? 

- Ad takzeḍ arbib d tenzaɣ? 
                                                           
49

 PIRRET-HANNECART.M et PIERRET.P, Des pratique pour l’école d’aujourd’hui, Ed : De Boeck, Bruxelles, 2003, 

p57. 
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- Ad tseftiḍ imyagen deg yizri d wurmir? 

- Ad taruḍ war tamsertit di yal tagnit? 

3. La présentation : 

Généralement c’est un ensemble de moyens utilisés par l’enseignant pour présenter le 

contenu et le contenant du manuel scolaire. 

Selon  MACKEY.W.F : « La présentation veut dire communiquer quelques chose à 

quelqu’un, c’est un des aspectes essentiel dans une méthode, la sélection linguistique la plus 

soigneusement graduée est inutile si elle ne pénètre et n’entre pas dans l’esprit des élèves. »50 

Le principe de la présentation est divisé en deux parties le contenant et le contenu.  

-  Le contenant :  

Selon MACKEY.W.F : « Le  contenant où l’expression comprend le nombre, l’ordre, 

l’espacement, et les unités selon lesquels on présente les différentes formes de la langue 

parlée et écrite à l’élève, et les techniques qu’on utilise  la méthode pour les lui enseigner. »51 

a. Le nombre :  

Dans l’enseignement la forme écrite est la plus facile à enseigner parc qu’on peut 

contrôler  tous les écrits par l’élève soit textes où phrases. Mais des fois on trouve la forme 

écrite et parlée en même temps.  

Exemple : l’origine de la langue berbère c’est l’oralité, mais dans le terrain c’est le contraire 

puisque son enseignement se fait généralement par des formes écrites.  

b. L’ordre :  

On trouve deux (2) méthodes  qui sont différents: 

La première méthode commence par la forme écrite et la deuxième par la forme 

parlée. 

Exemple : Le manuel scolaire de 1ère année moyenne de tamazight dans toutes les séquences 

il commence par la forme parlée. C’est le cas de la langue berbère, ou on trouve l’enseignent 

demande a chaque apprennent de lui raconter un conte merveilleux « Tamacahut » avant le 

passage à la forme écrite, dans ce cas aussi la société joue un rôle très important pacque 

l’enfant les apprendre à la maison (langue maternelle). 
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 MACKEY. W.F, Principe de didactique analytique, Dider, Paris. 1972. p 332 . 
51

 Ibid, p 313 
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c. L’espacement : 

Certains méthode différent aussi quant au nombre d’éléments qu’elle utilise dans une 

forme avant d’introduire une autre, c’est-a-dire quant à la quantité  de la langue parlée utilisée 

avant l’introduction des formes écrite. 

Exemple :  

L’activité du lexique, il faut que l’enseignant la prépare a sa façon, parc qu’on trouve 

plusieurs  exercices répétés  qui n’ont pas de relation avec la séquence. 

d. L’unité de présentation : 

Cette méthode peut varier entre des unités très vastes, construites à partir d’une image 

thématique. 

Exemple :  

Les textes de ce manuel ont une relation avec l’image thématique illustrée à côté de 

chaque texte, mais il vaut mieux des images réelles que de dessins. 

-   Le contenu :  

« Les mots ne peut avoir de sens qu’en vertu de son opposition à d’autres mots, même 

en présence d’un objet, un mot n’a qu’une vague signification s’il ne se concentre pas, grâce à 

son opposition, sur une propriété de l’objet. Notre réaction à un mot ne porte pas sur ce qu’il 

signifie mais sur ce que nous croyons qu’il signifie. »52 

Il’ya quatre procédés permettant l’accès au sens: 

a.Les procédés différentiels:  

« Ce sont les procédés qui ont comme fondement les différences de significations 

entre la langue maternelle et la langue seconde. Ils comportent l’usage de la langue maternelle 

pour faire comprendre et véhiculer les significations. Certaines méthodes enseignent toutes les 

significations en passant par la langue maternelle, d’autre n’en servent pas du tout. »53 

Quelques raisons qui motivent l’usage de la langue maternelle pour véhiculer  la 

signification : 

                                                           
52

 MACKEY.W.F, op.cit p 325 
53

MACKEY.W.F, op.cit p 326 



Chapitre II      Analyse du manuel scolaire 

 

42 

- Il faut annuler l’ambiguïté (Compris dans deux sens différent où plus. Exemple : deux 

élève qui portant le même nom de famille, afin d’arriver à faire la différence entre les 

deux, en les appels par leur prénom, où bien par des surnoms).  

Exemple de ce manuel : on trouve le mot « wet » en page 27, qui  a plusieurs sens afin de les  

comprendre on complète la phrase par des compléments.   

 - Iwet agejdur. 

 - Iwet-itt d iḍes. 

 - Iwet afus-is gher lǧib. 

 - Iwet seksu s uyaziḍ. 

 - Iwet azrem s aqerru. 

 - Iwet deg-i acḥal n tikkal. 

 - Yekkat tiryalin. 

 -Les procédés différentiels permettent la récupération du temps, et libération de la 

gradation, de la langue, de la démonstration physique. 

b. Les Procédés Ostensibles :  

 C’est fonctionne de façon différente  des procédés différentiels. Prononçant un flot  de 

parole et font beaucoup de gestes dans l’espoir qu’il se formera dans l’esprit de l’élève un lien 

entre ce qui se dit, et ce qui se fait. Par  fois l’enseignant trouve des difficultés pour expliquer 

quelques mots c’est dans ces cas qu’il passe à la traduction. 

Afin d’éviter la traduction, il y’a d’autre procédés que  l’enseignant peut utiliser pour 

réaliser son cour : les objets, les actions, et les situations pour assurer la transmission des 

messages facilement.  

Exemple : Dans le troisième projet « Afares n uḍris agelman », l’enseignant peut ramener 

« dames » pour expliquer comment maitriser ce jeu. 

Aussi dans le texte « Azetta n ubernus », nécessite le déplacement au taulier  du tissage.        

c. Procédés figuratif : Selon MACKEY : « L’image peut créer de situation capable de 

transmettre différentes significations, structurelles et contextuelles. Il faut que l’image qu’on 

utilise soit  perceptible, identifiable et compréhensible. »54 

                                                           
54
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L’image est très importante parce qu’elle complète le texte, en plus elle se grave dans 

la mémoire de l’apprenant, mais elle doit être lisible et pertinente.  

Exemple : dans le deuxième projet « Aḍris agelman », l’apprenant a besoin d’une photo pour 

faire une description physique d’une personne. 

Dans ce manuel scolaire étudie, chaque séquence comprend deux (2) images, qui 

correspond au texte, ces image sont au nombre de 16 elles sont toutes des dessins, exemple : 

le texte « Amwan »  page 54, le texte « Uccen  d ulɣem »  page 31. Nous  remarquons  qu’il 

y’a seulement une photo dans le texte « Hemmleɣ taddart-iw » page 81. Toutes ces images 

reflètent les thèmes des textes abordés. 

d. Procédés contextuels : 

On trouve que l’élève possède un vocabulaire limité, surtout les élève  arabophones 

qui étudie le kabyle pour la première fois, afin de lui faciliter la compréhension de quelques 

mots, on peut utiliser des mots connus pour enseigner la signification de mots nouveaux et des 

nouvelles structures, en les plaçant dans des contextes verbaux qui leur donnent un sens. 

Ces contextes verbaux comprenant : la définition, l’énumération, la substitution, la 

métaphore, l’opposition et l’utilisation diversifiées des contextes. 

- La définition :  

La définition des nouveaux mots par des mots est donnée déjà connu,  les définitions 

utilisées dans l’enseignement ne sont pas extraites  du dictionnaire. 

Exemple : asegzu n wawalen par mot, en page 54 : 

D imexḍa : cwit 

Yudef : yekcem 

Mellsen : ccuren. 

Par phrase : asegzu n wawalen en page 09 : 

Inilban : d atmaten yemyaragen s yiwen kan n useggas 

Taǧǧalt: d tameṭṭut iwumi immut urgaz-is. Deg kra n temnadin, qqaren-as tadgalt. 

- L’énumération : une signification où en donnent  la liste de ce qu’elle comprend.  

- Les synonymes : afin d’enseigner la signification de certains mots, on peut les 

substituer par d’autres mots où d’autres groupe de mots. 
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Exemple : exercice n°1 page 36 : 

Gher aḍris tefed-d iknawen n wawalen-agi : 

Tugarem-aɣ =………….. 

Nnfaq =…………………… 

Tibexxacin =……………… 

Tasilt =……………………. 

Ad tesrkmed =……………. 

Le but est de  provoquer une prise de conscience chez l’élève sur la nature des synonymes. 

- La métaphore :                                                                                                       

« La métaphore est une figure de rhétorique qui consiste dans l’emploi d’un mot 

concernant pour exprimer une notion abstraite, en l’absence de tout élément introduisant  

formellement une comparaison, par extension, la métaphore est l’emploi de tout terme auquel 

on substitue un autre qui lui est assimilé après la suppression des mots introduisant la 

comparaison.»55 

   Exemple : page 46 

  Amzur-is d akbal. 

 Tayri d tderɣalt (page 24) 

- L’antonyme (l’opposition) : 

Dans ce cas il s’agit de donner la signification d’un mot par son contraire. Exemple : 

« vivre » le contraire de « mourir ». 

Exemple : exercice n°4 page 66 

Efk-d inemgalen n wawalen-a: 

Sali ≠…………… 

Rfed ≠................ 

Cidd ≠................ 

N ufella ≠........... 

Ger ≠................. 

Ader ≠................ 

 
                                                           
55
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- Les champs lexicaux:  

«Le champ lexical est l’ensemble des mots utilisés pour désigner et qualifier une 

activité, une personne, et une notion. »56 

Exemple : exercice n°3 page 27 

Suffeɣ-d seg uḍris aktawal n « Umennuɣ » 

4. La répétition :  

Dans cette partie nous allons analyser le principe de la répétition, à la base des 

exercices abordés dans ce manuel. 

Selon MACKEY : « Le but ultime d’un cours de langue est d’enseigner à l’élève à 

utiliser la langue correctement, couramment, avec aisance où indépendance. Pour atteindre 

cette exactitude, ce fini, on doit éviter les erreurs où leur répétition, pour arriver à posséder 

cette aisance dans l’expression, il est nécessaire de ce livré à une grande quantité 

d’exercices. »57 

Pour que l’apprenant arrive à l’utilisation de la langue correctement, il faut qu’on évite 

les répétitions. Ce qui exige une grande quantité d’exercice. 

La typologie d’exercice : 

Nous avons constaté que ce manuel scolaire comprend plusieurs types d’exercices : 

- Exercices structuraux. 

- Exercices de substitution. 

- Exercices de transformation. 

- Exercices à trous. 

- Exercices de compréhension. 

- Exercices de lexique. 

- Exercices de compréhension de lecture. 

- Exercice de conjugaison.  

a. Execices stucturaux: 

Selon COSTE et GALLISON: “ Tout exercice ayant pour but de faire acquérir la 

maîtrise d’une structure linguistique par la manipulation systématique de cette stucture  dans 
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 MACKEY.W.F,  op.cit, p 163. 
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 MACKEY.W.F, op.cit,  p 349. 
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une série des phrases construites sur un modèle unique proposé au début de l’exercice. Cette 

manipulation consiste à substituer où à transformer un certain nombre d’éléments de la 

phrase.”58 

Exemple: exercice n°2 page 37: 

Smuti tifyar-agi am wakken temmuti tefyirt tamezwarut: 

- Abrid yessawen –Yessawen ubrid. 

- Tafsut teǧǧugeg – ................................ 

- Aẓetta yulli – ............................................ 

- Inelmaden ɣran ass-agi – .......................... 

- Timest tekker deg tezgi  – ................................ 

- Tamda teččur d aman  – ......................................... 

- Ayefki yekkufet  – .................................... 

- Aḍil yewwa  – .............................................. 

- Asigna yuɣ-d tiɣaltin  – ..................... 

b. Exercices de transformation: 

Ce type d’exercice il s’agit de passer d’une stucture simple à une structure complexe. 

Exemple: exercice n°1 page 28: 

Efk-d asget n wawalen-a ternud-as tamawat ma tella: 

-Anu 

- Tasa 

-Ul 

-Adad 

-Asif 

-Aqedduḥ 

-Afrag 

-Tinzert 

-Tala 
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-Tamart 

-Asaru  

c.Exercices à trou:  

“Son principe est de proposer à l’apprenant un paradigme d’unité (qui peuvent être des 

morphème, des mots, des syntagmes, des phrases où même des paragraphes), et de lui 

demander d’insérer chacun d’entre elle dans le “trou” qui lui est approprié et qu’on a ménagés 

à cet effet dans une suite d’exemples où dans un discours continu. Ce type d’exercice marque 

sa présence dans la pédagogie rénovée. C’est le type parafait de l’activité scolaire.”59 

Ce type d’exercice est généralement le remplissage d’une partie vide avec les mots où 

les phrases. Afin que l’élève arrive à observer la forme des mots. 

Exemple: Exercice n°1 page 13: 

Deg wadeg n wagazen yellan deg yal awal, wali ma d “e” neɣ d “a” i ilaqen: 

Aɛ..rjun, aɛ..rus, hedr..ɣ, i..ḥḥun, y..fr..q, y..ɛm..r, t..sb..r, l..hna, ab..rnus, uɣ..ɣ-d, il..ɛɛeb, 

l..ḥb, iz..rman, y..ɣli, y..xd..ɛ, z..rɛ..ɛ. 

Exercice n°2 page 67:  

Semd tufya-a s yimerna-a, “cwiṭ , s tazzla , deffir , sdat , aseggas , ilindi , tinnegnit. 

-..................kan i imlliḥen. 

-Icemt-it Rebbi,........... , ..............am taɣaṭ n ssuq. 

-Yeṭṭef abrid.....................armi d axxam. 

-Ttif............. , wala................  

-Iḍelli, walaɣ agrud yeṭṭes............... 

Exercice n 2 page 56: 

- Yeqqim azal... 15 yiseggasen ... yinig. 

- ... ubrid, ... ubrid, leqrar-is, d abrid. 

-Yiwen wass, ay tettɛedday ... wuccen. 

- Ikker usyax ... luḍa. 

- ... uḥeggan i tergagi teɣma ... yilef. 
                                                           
59
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- Ttruɣ ... yiwet ... tyita, teɣli-d tin i tt-yugran. 

d. Exercices d’orthographe:  

“Ils comprennent des exercices qui servent à compléter les mots, à les construire, où à 

les composer. Le lien entre le son et son et la lettre peut être, si nécessaire établie grâce à la 

dictés.” 

Exemple: Exercice n°2 page 22: 

Tazabut: 

- Mi yeffeɣ useggas, yusa-d ujdid s waḍu. 

- Deg uḥegggan, tergagi taɣma (ggilef). 

- Tanqelt (bbwebrid), wi iɛeddan yečča. 

- Iminig (ggiḍ) d tizlit n Ayt Mangellat. 

- Argaz (bbwexxam), efk-as taruka ad yellem. 

e.Exercices de compéhension de la lecture: 

Ce type d’exercice il exige aux apprenants de travailler la compréhension du texte. 

Exemple dans ce manuel:  

Texte: “Ccix Muḥend u Lḥusin” page 51. 

- Anwa iɣef i d-yettmeslay uḍris? 

- Anwa-t umdan-agi? 

- Anwa i yuran aḍris? 

- Acuɣer yebda umeskar aḍris s tenfalit “Wid i as-yecfan”? 

- Yettwabder-d umdan i ɣef d-yuwi awal uḍris neɣ ala ?Anda i d-ittawabder? 

- Anwi iḥricen n tfekka i d-yebder umeskar akken ad d-yeglem “Ccix Muḥend”? 

- Acu-ten wawalen i yessemres umeskar akken ad aɣ-id-yini amek gan yiḥricen n tfekka 

n Ccix? 

- Anwi awalen, ihi, s-way-s tzemreḍ ad d-tgelmeḍ tafekka n umdan? 

- Anwi awalen s-way-s i d-yettales umeskar abdar n Ccix Muḥend mebla ma ibder-d 

isem-is? 

f.Exercices de production écrite : il s’agit de rédiger un texte de même thème et sturucture 

étudie durant la séquence. 
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Exemple:  

Exercice n°3 page 53: Fren amdan i ak-yehwan, neɣ sugen-d, aru-d i deg ara t-id 

tgelmed (asunaɣ) ama d tafekka, ama d ṭbiɛɛa. 

Exercice n°2 page 72: Tamurt n leqbayel ggten deg-s wansayen ixtaren, gar-asen azal 

yimezdaɣ-is. Glm-d yisen seg-sen. 

1. Sbadu-t-id. 

2. Ini-d amek i t-xeddemn. 

3. Ini-d melmi d wacuɣer ay t-xeddmen. 

g. Exercices de conjugaison: Ce type d’exercice permet de connaître  les différents types où 

aspect, où temps d’une langue. 

Exemple: Exercice n°2 page 12 

Yal yiwen deg yimyagen-a, af-d talɣa taḥerfit-ines: 

Imyagen  Talɣa taḥerfit 

-Tufa 

-Tettaf 

-Txeddem 

-Zedɣen 

-Yedda 

 

 

Exercice n°3 page 57: Err ɣer wurmir imyagen yuran s uzuran deg tefyar-a: 

4- Mi d-tussam ɣur-neɣ teččam, teswam. 

5- Aselmad n tmaziɣt yerra-d asirem deg tmurt. 

6- Mi d-yusa, yuwi-d yid-s s ijeǧǧigen. 

7- Rniɣ tidet i wid i tt-yebɣan. 

Exercice n°1 page 30: Err imyagen-a ɣer wurmir ussid:  

 - Ṛwu........... 

 - Kwu........... 

 - Lwi............ 

 -Rwes.......... 
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h.Exercices de lexique: il vise le lexique d’une langue: synonyme, contraire, champs 

lexicaux, les mot de la même famille. 

- Les synonymes: On demande à l’élève de donner la signification d’un mot où d’un énoncé. 

Exemple dans ce manuel: 

Exercice n°1 page 36: Ɣer aḍris tafeḍ-d iknawen i wawalen-agi: 

• Tugarem-aɣ = .................... 

• Nnfaq = ............................. 

• Tibexxacin = ...................... 

• Taslit = .............................. 

• Ad teskrekmeḍ = ................ 

Exercice n°1 page 47: Qqen yal tafyirt ɣer unamek-is: 

• Qqen allen                            Els 

• Qqen lḥenni   Arez, cidd 

• Qqen izimer   Seɣmu  

• Qqen tacacit   Mdel  

-Les contraires: on demande à l’élève de trouver l’opposition d’un autre nom. 

Exemple: exercice n°4 page 66: Efk-d inemgalen n wawalen-a: 

• Sali ≠ .................... 

• Rfed ≠ .................. 

• Cidd ≠ .................. 

• Nufella ≠ .............. 

• Ger ≠ ................... 

• Ader ≠ ................. 

Exercice n°2 page 10:  Af-d deg uḍris inemgalen n yimyagen yettuderren: 

3. Tawwurt tella temdel. 

4. Tekcem-d tteryel. 

-Les champs lexicaux: Un ensemble des mots qui se rapportent à une même notion: 

Exemple: Exercice n°3 page 47:  

Err yal awal di tekwat i wulmen: 
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 Taweṭzit, tayet, iff, irgel, udem, idmaren, acebbuvb, tigelmet, aberḍi, ammas, ammas, 

ameẓẓyan, ajgu n uɛrur, afus, tamart, tidikelt, afud, tiɣmert, agerz (awerz), taleṭṭaḍt, 

tameccact, timmi, imi, adrar n ufud, iɣil, anyir, iccer, tifednin, anzaren, tiwejatin, aḍad, 

icenfiren, taglult, aɛrur (azagur), amayeg (lḥenk), tiṭ, ammas, timiḍt, tismert, aɛebbuḍ, taɣma 

(tamessaḍt), tuɣmas, amemmu, amgerḍ, tiyersi. 

Aqerru  Agiger Afus, aḍar  

 

 

 

 

 

 

 

Exercice n°1 page 66: Suffeɣ-d seg uḍris aktawal n “Uzeṭṭa 

Les mots de la même famille: Ressemble tous les formés sur un même radicel. 

Exemple: 

Exercice n° 1 page 75: Af-d s ɣur-k / s ɣur-m awalen ukkud yezdi uẓar wawal “Tagrest” 

i. Exercices ludiques: Ces exercices sont sous forme de jeux ‘devinettses, proverbes, etc, ils 

aident l’élève à enrichir son lexique. 

- Jeux des devinettes: Avec ce type d’exercice vous allez voir si vos élèves peuvent deviner 

la réponse. 

Exemple de ce manuel:  

Exemple 1: Exercice n°6 page 66 

D acu-tt? D acu-tt?  

Taqnuẓt Taremẓ-ines 

Lli ɣ daxel, ur kcimeɣ. D azger d uglim-is. 

Ldiɣ tawwurt, ffɣen-d yizamaren. D taṛemmant. 

Mi yedder, itett igran, mi yemmut, iteddez iberdan. D lemri. 

Nettat, anect n lbunta; arraw-is ɛeddan meyya. D abelluḍ. 

Netta yeɣli-d, tacacit-is tɛelleq deg yigenni. D uglan d tuɣmas. 

 

 Exemple 2: Exercice n°3 page 19:   

 Hha-tent-a kra n teqnaẓ (n temsarraq); qqen yal taqnuẓt ɣer unamek-ines: 

• Yeṭṭili-d, ur d ikeččem. 
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• Afus-is deg ufus inu, ṣṣut-is, agemmaḍ-in. 

• Zerɛeɣ lkemca n yibawen, tuɣ-d akk igawawen. 

• Tezger aman ur tebzig. 

Tireẓmiwin : Tili, acaqur, aqermud, itran. 

Conlusion :  

Pour faire une analyse didactique d’un manuel scolaire, il est nécessaire d’analyser les 

éléments  suivants: la sélection, la gradation, la présentation et la répétition.  

La sélection se caractérise  par l’utilisation du dialecte kabyle, il y’a aussi d’autres 

dialectes pour compléter cette insuffisance  à savoir «le Touareg et le  Mozabit», comme nous 

constatons la présence des emprunts venus de la langue arabe, exemple: « Lexbar, Leḥzen» et 

d’autre issus de la langue française, exemple: «Damma, Tilifune ».  

Dans ce manuel il y’a plusieurs textes dont différentes  types, exemple : explicatif « Azetta n 

ubernus » en page 64, descriptif « Faḍma n Sumer » en page 46, poétique « Asirem » en page 

71, «  Anza » en page 60.  

Dans la partie de la gradation, nous avons réparti les éléments à enseigner dans trois 

(3) tableaux nous avons constater que dans un projet il y’a des séquences didactiques qui 

contiennent deux (2) textes et un troisième (3) qui est un poème, ces trois textes traitent la 

même thématique, exemple « Amwan » « Cebrari », « Anza ». A la fin de chaque séquence 

l’élève doit rédiger un texte en classe avec ses camarades en utilisant les connaissances 

acquises durant toutes les séances (conjugaison, orthographe, lexique…) qui lui seront utiles,  

il enrichit et maitrise sa  production écrite.   

 Quant à la présentation, elle contient le contenant qui s’intéresse au nombre qui donne 

la valeur pour la forme écrite elle aide l’enseignent à contrôler  tous les écrits de l’apprenant. 

Chaque texte est illustré avec une image thématique qui nous donne une idée sur le texte, 

exemple «  Ccix Muḥed u Lḥusin» en page 51. Le contenu représente les différents procédées 

à titre d’exemple : les procèdes différentiels qui se basent sur le sens du mot, exemple « wet » 

a plusieurs sens selon son utilisation dans la phrase. Les procèdes ostensibles, consiste à 

traduire d’une langue à une autre ou à utiliser des objets pour dénommer, exemple 

« Damma ». Les procèdes figuratifs contiennent l’image, celle-ci a une relation avec le texte, 

exemple : « Uccen d ulɣem » en page 31. Alors que les procèdes contextuels concernent  la 

définition, la synonymie, l’antonymie, la métaphore  et les champs lexicaux.  
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Pour la répétition, elle est liée aux différents types d’exercices abordés dans ce 

manuel. Les exercices structuraux, exercices de transformations, exercices à trou, exercices 

d’orthographe, exercices de compréhensions de la lecture, exercices de production écrite, 

exercices de conjugaison, exercices du lexique : synonymes, contraires, champs lexicaux, 

jeux des devinettes.  

Ce manuel scolaire est subdivisé en projets, et en séquences didactiques qui 

comprennent  des textes, des poèmes, des leçons et des exercices d’application. Puis a la fin 

de chaque séquence une rédaction écrite est réalisée collectivement. 
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Conclusion générale:  

Notre  travail s’inscrit dans le cadre didactique, il s’intéresse a l’esquisse d’analyse du 

manuel scolaire “Adlis n tmazight” de 1ére année moyenne. Pour arriver a son réalisation nous 

avons utiliser les quatre éléments d’analyse de W.F.Mackey : la séléction, la gradation, la 

présentation et la répétition. 

Dans la premier partie “La séléction”, nous avons essayer de mettre en exergue les 

principes sociaux et les principes linguistiques. 

Pour les principes sociaux, nous avons constaté que ce manuel scolaire est rédigée 

avec deux caractères différent  le latin et l’arabe, par conséquent il et antipédagogique 

d’utiliser deux langue dans un seule  manuel scolaire. 

Pour  les principes linguistiques, nous  avons analysé la langue utilisée dans ce 

manuel, en effet il y’a l’usage de l’emprunt. Quant à l’usage de la néologié, il y’a la création 

des nouveaux mots. La typologie des textes, est la suivante: narratif, explicatif, argumentatif, 

descriptif et poétique, il y’a aussi la présence des textes traduits.  

Pour ce qui est de la partie “gradation”, dans une séquence didactique il y’a deux 

textes, un poème et une serie d’exercices d’application, à la fin de chaque séquence, l’élève 

est amené à rédiger un texte en classe collectivement. 

Dans la troisième partie “la  présentation”, on s’est interessé aux différents procédés;  

tels que les procédés différentiels, qui se base sur la signification des mots ( le sens), les 

procédés ostensibles et les procédés figuratifs, qui s’intéresse à l’utilisation d’une image. 

Quant à la derniere partie “ la répétition” nous avons montré les différents types 

d’exercices qui contient ce manuel. Ce sont des exercices de renforcement et de remédiation.  

Dans cette analyse du manuel scolaire “Adlis n tmaziɣt” de 2015, nous pouvons dire 

qu’il ya un aspect positif quant à son élaboration fondée sur les séquence didactique. 

Cependent il n’est pas recommandé d’enseigner deux publics différents avec un seul manuel 

scolaire. D’autres études comparatives entre les manuels produits pourraient apporter d’autres 

élément de réponse. 
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Agzul s tmaziɣt:  

 Di tezrawt-nneɣ neɛreḍ ad nexdem tasleḍt i udlis n tmaziɣt n useggas amezwaru n 

ulmud alemmas id-yeffɣen deg 2014/ 2015. 

Uqbel ad nexdem tasleḍt-agi nefka-d tazwart ande id nemeslay ɣef udlis n tmaziɣt s umata. 

Tamukrist-nneɣ: Amek nezmer ad nesemres tarrayt n MACKEY.W.F i wakken ad nesleḍ 

adlis aɣurbiz? 

Tarrayt-agi n MACKEY tebḍa ɣef ukkuz (4) n yiḥricen yemgaraden (Astay, tasellunt, 

azikken, allus). 

 Aḥric amezwaru (Astay): deg-s i yella ufran n yiferdisen ara yettwalemden. Neṭṭef 

awal ɣef tutlayin  nniḍen i yellan deg ulis-agi. D usemres n wawalen imayntuten.                                                                                        

Newwi-d awal ɣef yisental d tewsatin n yiḍrisen i yellan deg udlis-agi. 

Amedya: 

Amawal n tmazight tatrart:  Ansay: tradition  

Kabyle : Asirem : espoire 

Mozabit : isegza: légumes. 

 Aḥric wis sin (Tasellunt): Deg uḥric-agi neqɛed di tfelwit yal asenfar.                                                                                                                        

Syin akkin nmeslayed ɣef uxeddim n tegzemt (Asenfar, tagzemt, taɣuri, tira, tajerrumt, 

taseftit, akked d tirawalt). 

 Aḥric wis kraḍ  (Azikken): Deg uḥric-agi i wakken ad yettwafham wayen ara 

yettwalemden, daɣen asemres n tugniwin di yal aḍris, akked usegzi n wawalen s yinemgalen 

neɣ s yiknawen. 

 Aḥric  wis ukkuz (Allus):  Deg udlis-agi sxedmen ugar n yiluɣma s yinawen 

yemgaraden, nukni yal yiwen nefka-d tabadut-is, akked umedya. 

Anawen n yiluɣma:  

� Iluɣma n tseftit, n tirawalt,  n tjerrumt,  n umawal, ukemmel, n usenfali s tira, n wurrar 

d yiluɣma n ubeddel. 

Ɣer taggara nessaweḍ ad d-nini deg udlis-agi yella wayen yelhan deg-s, ad iɛiwen anelmad d 

uselmad deg useddu n temsirin.  
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